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LY VAN SAU :
« Obliger Nixon 

à honorer ses engagements »

porte-parole de
la délégation du GRP
à Paris

LE DUC THO ET KISSINGER La mauvaise fois et la duplicité de Nixon

TRIBUNE SOCIALISTE : L’administration 
Nixon a accepté, au mois d’octobre, un ac-
cord prévoyant le retrait des forces d’agres-
sion et comportant quelques disposition sur le 
règlement politique du problème vietnamien. 
En refusant d’appliquer cet accord après sa 
conclusion, Nixon a montré que ses objectifs 
étaient électoraux et que sa seule préoccupa-
tion était de faire croire qu’il voulait vraiment 
se retirer du Vietnam.
Voulez-vous nous rappeler quelles sont les 
grandes lignes de cet accord et celles qui 
vous paraissent essentielles ?

LY VAN SAU . On se souvient, que depuis 
l’ouverture de la Conférence de Paris sur le 
Vietnam en janvier 1969 les Etats-Unis d’une 
part se sont mis à « vietnamiser » la guerre — 
c’est-à-dire à la prolonger et à l’étendre sous 
d’autres formes — d’autre part ont fait trai-
ner les négociations en s’opposant au retrait 
rapide, total et inconditionnel des troupes 
américaines et en refusant de reconnaître 
la résistance sud-vietnamienne. L’adminis-
tration Nixon cherchait par tous les moyens 
à nier l’existence du Gouvernement Révolu-
tionnaire Provisoire et des Forces Armées 
de Libération, tout en proclamant que le 
régime fantoche de Saigon est le « seul gou-
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vernement légal et constitutionnel » auquel le 
F.N.L. devrait « se soumettre » après avoir  
« déposé les armes » et « renoncé à la violence » 
pour pouvoir ensuite « jouir des droits de vote ». 

Par sa résistance opiniâtre, la population 
sud-vietnamienne et ses forces armées ont 
mis successivement en échec toutes les ma-
nœuvres de « vietnamisation » et démasqué 
les mensonges et calomnies de l’administra-
tion Nixon. L’offensive des Forces Armées 
de Libération commencée à la fin du mois de 
mars dernier et qui se poursuit toujours avec 
succès et ensemble avec les soulèvements 
populaires, ont démontré la faillite inévitable 
de la politique de « vietnamisation » de la 
guerre de Nixon.
Sur la base de cette position de victoire et 
d’initiatives de notre peuple dans sa lutte 
patriotique et dans le but de débloquer la 
Conférence de Paris sur le Vietnam, le gou-
vernement de la République démocratique 
du Vietnam, d’un commun accord avec le 
G.R.P., a présenté, en octobre dernier, à la 
partie américaine, le projet de « l’Accord sur 
la cessation de la guerre et le rétablissement de 
la paix au Vietnam ».
C’était une importante initiative de notre part 
qui a fait ressortir notre bonne volonté, notre 
sincère désir de paix et nos objectifs de lutte 
qui restent invariables.
Après de laborieuses négociations sur la 
base de ce projet, le 22 octobre dernier, le 
président des Etats-Unis a reconnu que le 
texte de l’Accord « peut être considéré comme 
achevé » et a lui-même proposé la date du 
31 octobre comme date de sa signature. 
Tout le monde sait par la suite la volte-face 
de l’administration américaine qui a refusé 
de signer l’accord à la date convenue en de-
mandant des « modifications » à y apporter.

Les points de l’accord
Quels  sont  les   points  essentiels  auxquels  
les parties sont parvenues dans le texte de 
l’Accord ?
1. Les Etats-Unis ont dû déclarer qu’ils res-
pectent l’indépendance, la souveraineté, 
l’unité et l’intégrité territoriale du Vietnam 
consacrées par les Accords de Genève de 
1954. Si l’on se rappelle la longue histoire 
des violations par les Etats-Unis des Ac-
cords de Genève sur le Vietnam et le refus 
américain de se reconnaître comme agres-
seur du Vietnam, cette déclaration explicite 
revêt une signification très importante pour 
notre peuple qui lutte précisément pour la 
défense de ses droits nationaux fondamen-
taux.

2. Il a été convenu d’observer un cessez-le-
feu sur place au Sud Vietnam vingt-quatre 
heures après la signature de l’Accord. Les 
Etats-Unis se sont engagés à mettre fin 
à toutes leurs activités militaires au Sud 
comme au Nord du Vietnam, à retirer du Sud 
Vietnam dans un délai de 60 jours toutes les 
troupes, conseillers militaires, personnel 
militaire, armements et matériel de guerre 
américains, à démanteler toutes les bases 
américaines. Les Etats-Unis s’engagent à ne 
plus poursuivre leur engagement militaire au 
Sud Vietnam et à s’abstenir d’intervenir dans 
les affaires intérieures du Sud Vietnam.
3. Les Etats-Unis ont dû reconnaître l’exis-
tence du Gouvernement Révolutionnaire 
Provisoire de la République du Sud Vietnam 
avec ses Forces Armées et les zones sous 
son contrôle. Les principes et modalités per-
mettant à la population sud-vietnamienne 
d’exercer son véritable droit à l’autodéter-
mination ont été convenus. Pendant une pé-
riode transitoire qui s’écoulera du cessez-le-
feu jusqu’à l’organisation des élections libres 
et démocratiques, il existera au Sud Vietnam 
deux administrations (le G.R.P. et l’adminis-
tration de Saigon), deux armées (l’armée de 
libération et l’armée de Saigon). Il sera for-
mé un organe de pouvoir appelé « Conseil 
National de Réconciliation et de Concorde 
Nationales » à trois composantes égales 
(représentant le G.R.P., l’administration 
de Saigon et les autres forces politiques) ;  
ce Conseil aura pour tâche d’activer l’exé-
cution des accords signés et d’organiser les 
élections libres et démocratiques.
4. Il a été convenu aussi des principes et 
modalités permettant de régler les pro-
blèmes intérieurs du Sud Vietnam, le pro-
blème des forces armées vietnamiennes au 
Sud Vietnam, le problème de la réunification 
du Vietnam, etc. Les Etats-Unis s’engagent 
à « contribuer » à panser les blessures de 
guerre, et à l’œuvre d’édification d’après-
guerre au Vietnam et en Indochine.
Telles sont les grandes lignes des points 
essentiels de l’Accord convenu. Ces points 
constituent pour notre peuple de très grands 
succès dans sa lutte patriotique. Ils consti-
tuent aussi une grande victoire des forces 
progressistes du monde entier qui ont tou-
jours exigé la cessation de l’agression U.S., 
le rétablissement de la paix au Vietnam et 
la reconnaissance des droits nationaux du 
peuple vietnamien.
L’attitude de mauvaise foi et de duplicité de 
l’administration Nixon a fait que l’accord n’a 
pu être signé. Actuellement nous sommes 
en train d’engager une lutte énergique pour 
obliger les Etats-Unis à honorer leurs enga
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gements, à respecter l’accord convenu et à 
le signer sans tarder. En même temps, sur le 
terrain, la lutte armée et la lutte politique de 
nos compatriotes ne cessent de se dévelop-
per et d’enregistrer des victoires nouvelles. 
Le peuple vietnamien tout entier est ferme-
ment déterminé dans n’importe quelles cir-
constances, à poursuivre sa lutte jusqu’à ce 
qu’il ait atteint ses objectifs sacrés.

TS : Nixon invoque la résistance de Thieu 
pour différer le cessez-le-feu et en même 
temps il renforce sa puissance militaire 
jusqu’à un niveau inconnu jusqu’ici. Com-
ment expliquez-vous ce recul et quelle ré-
ponse entendez-vous lui donner ?

LY VAN SAU : Tout le monde sait que Nguyen 
Van Thieu n’est qu’une créature et un instru-
ment des Etats-Unis pour leur politique de  
« vietnamisation  »  de la guerre.

Le régime Nguyen Van Thieu vit de la guerre, 
s’enrichit sur les souffrances du peuple. Il 
ne subsiste que grâce aux dollars améri-
cains, à l’appui de la marine et de l’aviation 
américaines, surtout de celui des B.52, et 
grâce à la répression et la terreur qu’il exerce 
à l’encontre du peuple. Il est hors de doute 
que ce régime est pris de panique, par-des-
sus tout, par la possibilité d’un désengage-
ment total américain, par une perspective de 
paix et de concorde nationale et d’une lutte 
politique dans des conditions démocra-
tiques. Il est donc facile de comprendre les 
réactions rageuses de Nguyen Van Thieu 
devant les points de l’Accord  convenu.
Mais Nguyen Van Thieu par lui-même ne peut 
pas s’opposer à la volonté de ses maîtres 
américains. Invoquer des « difficultés à Sai-
gon » est une mise en scène de Washington 
pour créer des « obstacles » à la signature 
de l’Accord et pour demander des « modifi-
cations » au texte déjà convenu. Nous avons 
énergiquement dénoncé ces manœuvres 
américaines, démasqué la vraie nature de 
Nguyen Van Thieu, exigé qu’il mette fin à 

THIEU. Une créature et instrument des Etats-Unis
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la répression et à la terreur et qu’il démis-
sionne pour ouvrir le chemin de la paix et à 
la concorde nationale.
L’administration Nixon a entre 
temps intensifié les livraisons 
d’armes et de matériel de guerre à 
Nguyen Van Thieu dans le but de 
consolider ce régime branlant et 
lui fournir de quoi saboter une paix 
éventuelle. Mais ce dont manque 
l’armée saigonnaise, ce ne sont 
pas des armes américaines mais 
une raison pour se battre et mou-
rir pour les intérêts des Etats-Unis. 
Cette « arme morale » le Pentagone 
n’en possède pas dans son arse-
nal. C’est pourquoi tout en faisant 
preuve de bellicisme et d’obsti-
nation, l’administration Nixon fait 
montre aussi d’une politique irréa-
liste qui est vouée à l’échec.

TS : Dans les circonstances 
actuelles, sous quelles formes 
souhaitez-vous que s’exprime le 
soutien des camarades d’autres 
pays ?

LY VAN SAU : La réalité est que 
la guerre d’agression améri-
caine continue au Vietnam avec son cortège 
de crimes et que la lutte du peuple vietna-
mien, au Nord comme au Sud, continue à se 
développer avec vigueur et succès.
Nous voudrions souhaiter que, comme 
jusqu’ici, nos amis dans le monde conti-
nuent à nous faire bénéficier de leur solida-
rité, de leur aide et soutien actifs à tous les 
points de vue. Pour l’immédiat, il sera très 
important d’accentuer la pression de l’opi-
nion mondiale pour obliger Nixon à respec-
ter ses engagements et à signer sans délai 
l’Accord convenu, à mettre fin immédiate-
ment aux bombardements et à la livraison 
des armes à Nguyen Van Thieu.
Un autre aspect aussi très urgent c’est la 
lutte contre la répression, la terreur que fait 
régner Nguyen Van Thieu actuellement au 
Sud Vietnam, à rencontre des couches po-
pulaires. Il importe de dénoncer les arresta-
tions, tortures, déportations et emprisonne-
ments illégaux, les sévices à rencontre des 
détenus et les plans de liquidation physique 
de ces derniers que Nguyen Van Thieu réa-
lise en ce moment.

TS : Le G.R.P. a mis en place, 
dans les zones qu’il contrôle, 
toute une série de mécanismes 

très originaux et très intéressants 
pour permettre à la population de 
s’administrer et de régler les pro-
blèmes que posent, dans un pays 
en guerre, l’éducation, la justice, 
le fonctionnement des hôpitaux, le 
recrutement et l’entraînement des 
combattants.
Tous ces modes de gouverne-
ment pourront-ils être maintenus 
tels quels après le cessez-le-feu, 
ou bien vous préoccupez-vous 
dès maintenant de les adapter à 
une situation de paix ?

LY VAN SAU : Le pouvoir populaire 
révolutionnaire établi par le G.R.P. 
dans les zones qu’il contrôle (et 
aussi d’une façon adéquate dans 
les zones encore occupées par 
l’ennemi) est le fruit de la longue 
lutte de la population sud-vietna-
mienne. Il a démontré sa supério-
rité et sa vitalité extraordinaires 
face à l’agression la plus brutale 
des Etats-Unis. Il a résolu d’une 
façon originale les problèmes 
quotidiens qui se posent à nous, 
a mobilisé et organisé le peuple 
pour mener la Résistance, et pour 
améliorer les conditions de vie 

dans toutes les conditions... Déjà en temps 
de guerre, le pouvoir populaire constitue 
un pôle d’attraction pour la population des 
zones occupées, laquelle vit sous un régime 
d’oppression fasciste où toutes les libertés 
démocratiques sont bannies, où la culture, 
les traditions et la dignité humaine sont fou-
lées  au  pied.

Consolider
le pouvoir populaire
Nous estimons que dans les conditions de 
paix le pouvoir populaire développera plus 
encore sa supériorité et offrira une attrac-
tion encore plus forte. Dans les zones libé-
rées, nous sommes en train de consolider 
le pouvoir populaire, de parachever ses ins-
titutions et de les rendre encore plus effi-
caces.
Avec le pouvoir populaire et notre politique 
de concorde nationale nous estimons que 
nous serons en mesure d’ouvrir la voie pour 
l’édification d’un Sud Vietnam indépendant, 
pacifique, démocratique, neutre et prospère 
et s’acheminer vers la réunification paci-
fique de notre Patrie. ■

LY VAN SAU. 
Avec le pouvoir populaire


